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Aire de répartition de l'orme lisse

Biologie et écologie

L'orme lisse (Ulmus laevis Pall.) est 
allogame et ne s'hybride pas avec 
les autres espèces d'ormes euro-

péens, qui appartiennent à 
une section différente du 

genre Ulmus. Ses fleurs 
sont hermaphrodites, 

leur pollinisation 
est assurée par le 

vent. Il fructifie 
dès le jeune 

âge et sa pro-
duction de 
graines est 
régulière et 
abondan-
te, avec un 
p o u r c e n -
tage élevé 
de graines 

pleines et 
de bons 

taux de ger-
mination. Les 

graines sont dis-
persées par le vent 

ou par le courant des 

rivières, permettant ainsi la coloni-
sation de nouveaux sites. Le dra-
geonnage joue probablement un 
rôle dans l'extension et la régénéra-
tion des peuplements en place. Sa 
capacité de rejeter de souche est 
généralement jugée faible et son 
traitement en taillis proscrit.
    L'habitat typique de l'orme lisse 
est la forêt de feuillus riveraine de 
cours d’eau (dite ‘ripisylve’), où il 
tolère mieux l’inondation que 
l’orme champêtre (U. minor Mill.) 
auquel il est souvent associé. Il sup-
porte également des températures 
plus rigoureuses. Bien qu'on le 
rencontre généralement dans les 
zones humides, il est capable de 
tolérer des sols profonds modéré-
ment secs et fait également par-
tie des composants de la steppe 
boisée. Avec l’orme champêtre, 
l'orme lisse est un élément spo-
radique des forêts feuillues domi-
nées par le chêne. Il est absent 
en montagne et préfère les alti-
tudes inférieures à 300 m. En peu-
plement forestier, il se tient dans
l’étage dominé ; à l’état isolé, il  peut

Cette Fiche Technique est rédigée à l’intention de toutes les personnes soucieuses de préserver les 
ressources génétiques de l'orme lisse, que ce soit par la conservation de précieuses sources de graines 
ou par l’utilisation de cette espèce dans la gestion forestière. Les recommandations proposées dans les 
Fiches Techniques produites par EUFORGEN envisagent la conservation de la diversité génétique des 
espèces forestières à l'échelle européenne et doivent être considérées comme un ensemble de principes 
généraux communément admis à cette échelle. Elles doivent être complétées et développées au niveau 
local, national ou trans-national. La présente Fiche Technique est fondée sur les connaissances disponibles 
sur l'espèce concernée et propose des méthodes communément adoptées en matière de conservation des 
ressources génétiques forestières.



L'aire de distribution de l’orme 
lisse occupe l’Europe centrale et 
orientale, de l'Oural à l'est de la 
France et du sud de la Finlande 
au Caucase et à la Bosnie. En rai­
son de sa rareté relative et de la 
confusion possible avec les deux 
autres espèces d'ormes indigènes 
en Europe, sa distribution dans 
le sud de la France et le nord de 
la Suisse a été longtemps sous­
estimée. Il n'est toutefois pas facile 
de déterminer si les petites popu­
lations récemment découvertes 
en ripisylve sont vraiment autoch­
tones ou simplement sub­spon­
tanées. Il n’est pas autochtone 

dans les îles britanniques 
et l’on sait peu de 
choses sur la présence 
de cette espèce en 
Europe occi dentale. 
 
PS : des publications 
récentes font état de 
petites populations 
autochtones rélic­
tuelles en Espagne et 
en Italie.

Contrairement à celui des autres 
espèces d’ormes européens, le 
bois d'orme lisse n'est pas recher­
ché. Son fil irrégulier le rend dif­
ficile à usiner et cause des défauts. 
La densité du bois est inférieure à 
celle des autres espèces d'orme et 
c’est un piètre bois de chauffage. 
En raison de sa croissance rapide, 
de son port ornemental et de sa 
tolérance au tassement du sol, aux 
sels de déneigement et à la pollu­
tion atmosphérique, l'orme lisse 
a longtemps été utilisé pour les 
plantations d'alignement en ville 
et en bord de routes. Comme il est 
rarement atteint par la graphiose 
en Europe de l’Ouest, un renou­
veau de son utilisation en forest­
erie urbaine a même été envisagé.

Répartition Importance et usages

atteindre 35 m de haut. Il vit rare­
ment plus de 200 ans mais on con­
nait des individus de plus de trois 
siècles.
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Ulmus laevis n'a pas été divisée 
en sous­espèces et variétés mais il 
faudrait réunir plus d'information 
sur l’espèce endémique proche de 
l'orme lisse décrite en Russie sous 
le nom d’U. celtidea.
    Tous les types de marqueurs 
moléculaires appliqués à l'orme 
lisse d'Europe ont révélé de fortes 
différences avec les deux autres 
espèces d'orme européen et des 
similitudes avec son homologue 
nord­américain dans la même sec­
tion, l'orme blanc d'Amérique (U. 
americana L.). L'étude de l'ADN 
chloroplastique (par PCR­RFLP) 
d'un grand échantillon d’ormes 
lisses ouest­européens a révélé le 
même haplotype chez 85 % des 
arbres et seulement deux autres 
types : un sur la frange orientale de 
la zone échantillonnée e t 
un haplotype rare 
dans le sud­ouest de 
la France. Des études 
isoenzymatiques réali­
sées en Finlande ont suggéré 
que la dérive génétique a causé 
une différenciation substantielle 
entre les petites populations situ­
ées à la limite septentrionale de 
son aire de répartition naturelle.

PS : des travaux récents ont con­
firmé la présence d’un haplotype 
rare dans le sud­ouest de la France 
et en Espagne.

La destruction de son habitat a 
causé d'énormes dommages aux 
populations d'orme lisse et elle 
représente encore une menace 
majeure pour la diversité géné­
tique de l'espèce. De profonds 
changements d’usage affectent les 
forêts riveraines des grands cours 
d’eau, surtout quand le terrain 
peut être utilisé par l'agriculture 
ou pour la culture du peuplier. De 
ce fait, l'orme lisse est aujourd’hui 
souvent cantonné à des popula­
tions fragmentées et de petite 
taille, donc vulnérables au risque 
de dérive génétique.
    L'impact de la graphiose sur les 
populations d'orme lisse est plus 
grave en Europe centrale et orien­
tale, où les cas de contamination 
et de mortalité sont fréquents, 
que sur la frange ouest de son 

aire de répartition naturelle, où 
les scolytes (Scolytus sp.) vecteurs 
du champignon pathogène (Ophi­
ostoma novo ulmi) préfèrent se 
nourrir sur l’orme champêtre et 
contaminent rarement les ormes 
lisses.

PS : des inventaires réalisés en 
2009 dans deux populations fran­
çaises d'orme lisse ont montré 
que la contamination pouvait être 
localement forte et entraîner une 
mortalité non négligeable.

Connaissances génétiques Menaces sur la
diversité génétique
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En dépit de la pression exercée 
par la graphiose, la conservation 
in situ des ressources génétiques 
de l'orme lisse est encore possible 
dans un réseau de peuplements 
conservatoires répartis dans son 
aire naturelle et représentatifs de 
la diversité écologique des milieux 
où il est présent. Chacun de ces 
peuplements devra comporter au 
moins 50 arbres susceptibles de 
fleurir. Des inventaires prélimi­
naires devront être effectués 
dans les pays où la répartition 
naturelle de l'espèce n'est 
pas connue. Les mesures 
prioritaires devront porter 
sur les populations mar­
ginales et les populations 
de ripisylves menacées 
de déforestation. La sylvi­
culture devra stimuler et 
favoriser la régénération 
naturelle. La plantation de 
matériel végétal issu du 
même peuplement ou 
de po pulations vois­
ines pourra toutefois 
être utilisée si la régé­
nération naturelle est trop 
faible ou le nombre d'arbres 
semenciers insuffisant.

Quand aucune protection juri­
dique de l'habitat n'est possi­
ble, ou lorsque les populations 
sont petites et fragmentées, ou 
lorsque la pression pathologique 
est trop forte, des mesures com­
plémentaires de conservation ex 
situ devront être employées. En 
cas d'urgence, on pourra recou rir 
à la conservation «statique» par 
bouturage et collection de clones 
ou cryoconservation de lots de 
graines. On préfè rera toutefois la 
conservation «dynamique» ex situ 
de populations reconstituées sous 

forme de vergers à graines con­
servatoires (cultivés) ou de 

plantations pseudo in situ 
(dans l'habitat naturel). 

Ces populations recon­
stituées devront pro venir 
d'une même éco­région 
et favoriser les échanges 
de gènes au sein du ver­
ger ou de la plantation.

Les ormes lisses peuvent être 
facilement multipliés par boutu­
rage et les clones maintenus sous 
forme de haies conservatoires 
taillées entre 1,5 et 2 m pour les 
rendre moins attractives pour les 
insectes vecteurs de la graph iose.

Recommandations pour la 
conservation génétique
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